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Représailles politiques

 

Le gouvernement a mis fin
à la grève du rail par un acte

d'autorité auquel pourrait
bien répondre une hostilité
politique concertée de la part

des cheminots. C’est.du moins

la menace qu’ont proférée plu-

sieurs chefs unionistes en ré-

ponse au dictat d'Ottawa. Il

faudra donc s’attendre que les
conflits ouvriers aient, à l’a-

venir, des répercussions direc-

tes sur la vie politique de la
nation. Les chefs des grands
syndicats auront bientôt ten-
dance à se muer en politiciens.
C’est une phase à prévoir dans
la lutte sourde entre le capital
et le travail. Ce sera là la pire
menace à s’élever contre un
libéralisme qui garantissait
jusqu'ici le libre jeu de l’en-
treprise privée. On a de plus
en plus l'impression d’assister
à la naissance d’un nouvel or-
dre, basé sur le renversement
de valeurs que l'usure a vidées
de prestige et de sens.

* + *

l'opération de police

 

Alors que toutes les agences
de presse ne savent comment

 

présenter les défaites améri-
caines en Corée, au moins un
correspondant, Jacques Hé-
bert, actuellement en voyage
autour du monde, a pris le
meilleur parti: celui de dire la
vérité. Ses articles publiés
dans le “Devoir” nous rensei-
gnent davantage sur les évé-
nements d’Asie que tous les
grands reportages des maga-
zines américains. Jacques Hé-
bert fait table rase de tous les
bobards de la propagandeoffi-
cielle pour mieux nous ren-
seigner sur le caractère et les
conditions de ce que le Prési-
dent Truman nomme avec jo-
bardise une opération policiè-
re des Nations-Unies.
Selon le correspondant du

“Devoir”, les Etats-Unis se
sont imprudemment enferrés
dans une vraie guerre, sans
préparation suffisante, en s’ap-
puyant sur des raisons boiteu-
ses, alors que des politiciens
sans imagination avaient cru
qu’il s’agirait à quelques divi-
sions Yankees de paraître sur
les lieux pour faire retraiter
les: communistes. La guerre
de Corée serait donc, dansl’es-
prit de Moscou, le prélude à
une troisième grande guerre

(Suite à la page 8)
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Un service transatlantique entre Montréal et Paris
Par Air France le 2 octobre, reliant ainsi la métropole canadienne aux

79 pays, desservis par les lignes aériennes d'Air France,

De Montréal à Paris en 12 heures
(Te

       
sera inauguré

couvrant six

Evéque-coadjuteur de Nicolet
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(Photo Lucille Coulombe, Nicolet)
Mgr Albertus Martin

Mgr Albertus Martin, vicaire-général et administrateur du diocèse

de Nicolet, vient d’ être nommé évêque-coadjuteur de Nicolet et évê-

que titulaire de Bassiana.

Né le 4 octobre 1913, il est le fils de M. J.-Arthur Martin, ancien

maire de Nicolet et gérant de l'American Optical Co., de Nicolet. Mgr

Martin fit ses études primaires à l’Académie Commerciale de Nicolet,

et ses études classiques au séminaire de cette ville, où il remporta de

multiples succès, en particulier le prix du Prince de Galles en Rhéto-

rique, en 1933. |! a fait ses études théologiques à la Faculté de l’Uni-

versité Laval, où il remporta la licence en théologie avec la note “très

grande distinction”. Il fut ordonné prêtre le 18 mai 1939.

Nommé prefesseur de grec et d'histoire en Belles-Lettres et en

Rhétorique au Séminaire de Nicolet, il occupa ce poste jusqu’en 1945,

alors qu'il fut nommé professeur de philosophie et d'apologétique, en

même temps qu'il donnait des cours de théologie patristique a la faculté

de théologie de l'Université Laval. En 1946, il fut nommé directeur des

élèves au Séminaire, poste qu’il ocupait lorsqu'il fut nommé vicaire-

général du diocèse, en remplacement de Mgr Roméo Gagnon, nommé

évêque d'Edmundston.
Mgr Martin administrait le diocèse de Nicolet, depuis l’an dernier,

alors que S. E. Mgr Lafortune dut être hospitalisé.

 

La Croisade du Rosaire est

lancée dans 1,800 paroisses

 

teurs qui compteront plus de
230,006 à la fin du mois; cha-
cun de ces zélateurs ira visiter
une à une les familles de la
paroisse pour les inviter à si-
gner leur promesse indivi-
duelle de réciter le chapelet
chaque jour au foyer.

LETTRE PASTORALE
CONJOINTE

La lettre pastorale conjoin-
te de l’épiscopat de Québec et
du Nouveau-Brunswick sur la
Croisade sera lue dans toutes
les chaires, dimanchele 3 sep-
tembre. L'organisation des co-

Malgré les retards inévita-

bles causés par la grève des

cheminots, l’organisation de la

grande Croisade du chapelet

en famille prendra, dimanche

le 3 septembre, une ampleur

considérable, alors que le

choix des quelques 8,500 chefs

de sections sera fait dans 2,700

paroisses, missions et institu-

tions de Québec, de l’est de

l'Ontario et du Nouveau-
Brunswick.

MM.les curés ont déjà fait

le choix des directeurs parois-

siaux et organisé leurs comi-

tés locaux de publicité et de la
continents. Le Constellation-Comète d'Air France, effectuant le vol
inauguraj Paris-New York arrivera 3 Montréal le 3 octobre; le premier

vol Montréal. Paris aura lleu le 6 octobre. Annongant le nouveau ser-

vie, M. Henri J. Lasieur, le Représentant Général pour l'Amérique
pu Nord et l'Amérique Centrale, a déclaré qu'Air France a l'intention
effectuer un service réguller entre Montréal et Paris; la durée du

Vol sans escale Montr&al-Paris est estimée à 12 heures; le voyagé |p
Montréal- Paris avec escale-à Gander (Terre Neuve) sera de 14 heures.

visite des malades. C'est di-

manche le 3 septembre que

seront choisis les chefs de sec-

tions, soit un chef par groupe

de cent familles. Ce serale

premier pas vers l’érection d’une vaste pyramide de zéla-  mités diocésains est complé-
tée dans les 22 diocèses qui
participent à la Croisade. La
radio, la presse quotidienne et
hebdomadaire ont été mobili-|
sées pour donner au vaste

(Suite à la page 5)

Deux chefs
catholiques
de la France

Deux des plus grandes figures

politiques françaises d’après-guer-

re sont Robert Schuman, 64 ans,

ministre des Affaires étrangères,

et Maurice Schumann, 39 ans, un

des parlementaires les plus dyna-

miques que la France ait jamais

eus. Dans un article du numéro de

septembre de Selection, André

Visson étudie la carrière respec-

tive de ces deux chefs catholiques

de la France d'après-guerre. Ces

deux hommes aux noms analogues,

pratiquement inconnus avant la

guerre, travaillent ensemble à at-

teindre deux grands buts communs:

protéger l’Europe occidentale con-

tre l’agression soviétique et la li-

bérer de l’aide américaine.

L'un et l’autre chefs du Mouve-

ment républicain populaire, ils ont

tous deux, bien que leurs premiè-

res années ne les eussent point

préparés à ce rôle historique, été

appelés à exercer une influence

extraordinaire sur le destin de la

France.

Maurice Schumann, nous ap-

prend Selection, était journaliste

avant la guerre. Il devint officier

de liaison auprès du corps expé-

ditionnaire britannique. Après Ja

débâcle française,il gagna Londres

et se mit à la disposition du géné-

ral de Gaulle. Dès lors, pendant

plus de quatre années, tous les

soirs, par le truchement de la ra-

dio, Maurice Schumann s’adressa

aux Francais pour les encourager

à résister aux Allemands. Il rentra

à Paris en juin 1944 avec les forces

alliées.

Dans la France d’avant-guerre,

Robert Schumann n’était guère

plus connu que son homonyme. En

effet, pendant les 20 ans qu'il sié-

gea à la Chambre, il fut toujours,

parmi ses collègues députés, ala

fois l'un des plus laborieux et l'un

des plus modestes. Arrêté par les

Allemands en 1940 et gardé sept

mois en prison, il réussit à s’éva-

der. Nanti de faux papiers, il tra-

versa la France en exhortant les

groupes de résistants avec lesquels

il entrait en contact. Les Alle-

mands mirent sa tête à prix, mais

les organisations catholiques lui

donnèrent asile dans des églises,

des couvents et des orphelinats.

En 1945, Robert Schumann et

Maurice Schumann furent élus

tous deux à l’Assemblée consti-

tuante. En juin 1946, Robert deve-

naît ministre des Finances. Mau-

rice, qui avait décliné l’offre d’un

portefeuille, assumait la présiden-

ce de son parti, maintenant au

gouvernement. En 1947, Robert

maîtrisa une grève générale d’ins-

tigation communiste qui menaçait

de paralyser la France. L'année

suivante, il devint ministre des

Affaires étrangères.

Ces deux hommes croient à la

coopération franco-allemande. En

mai dernier, Robert Schuman lan-

ça l'idée d’un pool franco-alle-

mand du charbon et de l'acier

placé sous une direction commu-

ne, auquel —péurraient participer (Suite à la page 8)
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TOUJOURS DE L'AVANT

Le concours d'orge de 1950 vient sur pied. Au dire des juges qui se

de subir sa première étape. En ef- sont montrés très sévères à cau-

fet, les juges viennent de com-jse du grand nombre de concur-

pléter le jugement de la récoite |rents, le concours de 1950 accuse
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QUEL ENTRAIN! QUELLE VITALITÉ!

Le Pepsi vous apporte le

rafraîchissement par excel-

lence! Piquantet délicieux,

le Pepsi-Cola goûte meilleur

parce qu’il est meilleur.

Et il v en a plus, aussi.

Demandez le pétillant et

délectable Pepsi . . . il

rafraîchit plus vite et mieux

... Ilya “plus de vie” dans

chaque gorgée de Pepsi.

PLUS ET MIEUX...PEPSI OFFRE LES DEUX!

Achetez le carton

de 6 GROSSES

bouteilles

 

 

 

MEILLEURE...
pas. amère!
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3 PERSONNES SUR 4 PRÉFERENT* LA

BIÈRE
BLACK HORSE

. “Résultat de récentes épreuves avec
d’aiitres marques connues.

LE BIEN PUBLIC
 

sur ceux des années précédentes

un progrès marqué tant en ce qui

concerne la qualité du grain que

par rapport au rendement.

Deux cent quatre-vingt-deux

cultivateurs s’étaient inscrits au

concours cette année; quarante-

quatre seulement ont été mis hors

concours à l'inspection d’été, en

|dépit de la grande sévérité des ju-

ges.

Une deuxième phase reste à

franchir et ce n’est pas la moindre:

la préparation de quarante minots

par un bon criblage.

Que les concurrents se mon-

trent très exigeants à l'égard des

opérateurs de cribles s’ils veulent

avoir des chances de gagner des

prix. La concurrence s'avère très

serrée, mais l’enjeu en vaut la

peine.

L'introduction de semence de

haute qualité a été un des princi-

paux facteurs d’amélioration de la

qualité de l’orge en ces dernières

années. De plus, 1'émulation créée

par le concours a contribué lar-

gement à obtenir une meilleure

préparation de la récolte.

L’on récolte ce que l’on sème,

dit le proverbe. C’est doublement

vrai pour ceux qui prennent part

à ce concours, parce qu’en plus de

récolter du très bon grain, ils re-

.irent des prix alléchants.

Ce concours est organisé par

"Institut pour l'amélioration de  

JEUDI, 31 AOUT 1950

Vous serez enchanté
de l’arôme de ce thé

 

 

l’orge en coopération avec l’Asso- cial de l’Agriculture.

ciation des brasseries du Québec et André AUGER, chef,

les ministéres fédéral et provin- Service de la Grande Culture
 

   GMONTREAL , BERTHIERVILLE

 

 

cet avantage.  

 
Oui, mes amis, vousfaites deuxfois plus de travail

avec un poêle électrique. La cuisson à l'électricité est
entièrement automatique . . . elle vous laisse donc du temps
et des forces pour d'autres travaux . . . pour vous
reposer ou vous récréer.

Mais la cuisine électrique n’est pas seulement rapide

.

. .
elle possède une foule d’autres avantages: ==
en voici quelques-uns:

SECURITE—Ni flamme, ni fumée. . . pas d’allumettes. . .
sécurité maximum pour les enfants.

PROPRETE—Pas d’ustensiles salis, pas de murs ou de
rideaux décolorés par les vapeurs de carbone.

RENDEMENT—Chaleur concentrée . . . aucune perte de
chaleur . . . le poêle électriqueest le seul à vous offrir

ÉCONOMIE—La cuisson électrique épargne les alimentset
les vitamines .. . pas de perte de temps ni de nourriture.

Oui, messieurs dames,à tousles points de vue la cuisine
électrique l’emporte sur les autres! Avant d'acheter un
poêle, RENSEIGNEZ-VOUSsur ces appareils économiques
et commodesque sont le poêle électrique et le poêlé .
combiné (chauffage au combustible et cuisson à
l'électricité). Vous serez enchantés de votre prévoyance.

The Shawinigan Water & Power Company
°

, Electricité

GENIE CIVIL

 

 

  

 

Produits Chimiques
TRANSPORT "CONSTRUCTION   
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Montréal-Paris, un nouveau service aérien

dans le réseau mondial d'Air France

 

Un service transatlantique entre
éal et Paris sera inauguré

par Air France le 2 octobre, re-

jiant ainsi la métropole canadien M. Jucques Mouries, précédem-
ne aux 79 pays, desservis par les ment chef d'opérations d'Air Fran-
lignes aériennes d'Air Trance,cou- | ce à Idlewild, l’aéroport interna-
rant —SIX continents, ee | tional de New-York, a été chargé
tellation-Comête d'Air France Se | de la direction du bureau d’Air
fectuant le vol inaugura’ Paris-lerance à Montréal en qualité de
New-York arrivera à Montre le Représentant au Canada. La re-
3 octobre; le premier vol Mont- présentation d’Air France est si-
réal-Paris aura lieu le 5 octobre. { tuée dans le nouvel “immeuble de
Annonçant le nouveau service, M.| l’Aviation Internationale” à Mont-Henri J. Lesieur, le Représentant réal
Général pour l'Amérique du Nord , ’

et l'Amérique Centrale, a déclaré Des accords entre les compa-
qu'Air France a intention d’ef-‘gnies aériennes canadiennes et
fectuer un service régulier entre Air France permettront aux per-
Montréal et Paris; la durée du vol | sonnes habitant dans des régions
sans escale Montréal-Paris est es- du Canada desservi par les gran-
timée à 12 heures; le voyage Mont- des compagnies canadiennes de

réal-Paris avec escale à Gander voyager avec un seul billet jusqu’à

(Terre-Neuve) sera de 14 heures. tout point situé sur le vaste ré-
. seau aérien d’Air France.Les nouveaux Constellations- S€2 e

Comêtes à grand rayon d’action, Les nouveaux “Lockheed Cons-
réputés les “plus beaux avions du tellations” qu'Air France utilise
monde” seront utilisés pour la pour son service transatlantique,
liaison Montréal-Paris. Ces appa- sont insonorisés et la températu-

reils ultra-rapides offrent un ma-'re à l'intérieur peut être réglée à

ximum d'expérience sécurité et tout instant pour assurer aux pas-

gnifiques fauteuils - couchettes,
conçus par Daumin, le célèbre ar-r , ;Mont tiste français.

 

  

confort. Le service à bord com-

prendra le fameux repas long de

700 kilomètres, arrosé de champa-

gne des meilleurs crus et de vins

de grande marque; ce repas est

servi en grand style, comme dans

un grand restaurant de Paris, grâ-

sagers un maximum de comfort.

Plusieurs années d'utilisation ont

apporté la preuve de la grande

valeur de ces appareils rapides, é-

quipés de tous les perfectionne-

ments mécaniques et de tous les

équipements modernes de sécurité.

 

 

ce à la tablette individuelle amo-

vible, que l’on peut fixer aux ma-
Les comètes sont à même d’effec-

tuer la traversée Montréal-Paris

POUR
FLEURS OU

 

Il n’y a rien de tel, pour mieux appré-
cier son foyer, que de s’en éloigner
quelque temps. À vivre toujours dans
le mêmedécor, on finit par s’y habituer
et les défauts s’estompent. En arrivant #
devant ma porte, l’autre jour, je
décidai que je ne pouvais vraiment plus
tarder à confectionner des caisses à
fleurs pour les piliers de la véranda.
les corrigeront l’apparence dénudée

de mon entrée.

S'asseoir à l'ombre
Votre jardin manque-t-il d'ombre ? J'ai
découvert, récemment, une solution à
ce problème. Il s’agissait d’un abri mo-
bile, en toile. On s'était servi, pour la
monture, de tuyaux d’eau assemblés Ÿ
par des raccords ordinaires et peints en ;
vert foncé. Le dessus était recouvert
d’une toile à auvent aux couleurs
éclatantes, maintenue en place avec
des cordes. Cet abri pouvait être }
déplacé pour éviter d’user le gazon
etselon la direction d’où venait la
brise. En ajoutant de la toile sur les
côtés, l’abri pourrait faire un petit dor-
toir pour les enfants.

Tonneau à double emploi
Ce qui, peut-être, embarrasse le plus
un jardinier, c’est l’indication: “Utili-
sez du purin généreusement. . .”’. Pour-
tant, il est facile d’avoir toujours du
purin en abondance. Enterrez jusqu’au
ord un tonneau parfaitement étanche

et faites-lui un couvercle très ajusté.
Fixez à l'intérieur, près du haut, un
crochet suffisamment solide pour sup-
porter un-sac de grosse toile que vous
aurez rempli de fumier bien décomposé

e préférence du fumier de mouton).
mp z presque le baril d’eau et

attendez au moins 24 heures avant de
Yous en servir pour arroser vos plantes.
ous pouvez placer le baril juste au-
essous du tuyau de gouttière de votre

Maisonou dans un coin retiré du jardin.
Remplissez le baril à mesure que vous
en utilisez l’eau,

X 12," ---OU PLUS.

@ pin ou cyprès De
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LE BIEN PUBLIC

sans escale, comme le service sans

escale en 12 heures de New-York

à Paris. :

Le nouveau service Montréal-

Paris va offrir au Canada des nou-

veaux débouchés mondiaux et va

mettre à la portée de chaque Ca-

nadien des produits d’endroits na-

guère considérés comme très éloi-

gnés, sinon quasi - inaccessibles.

Air France, par l'importance de

son réseau et son ancienneté de

plus de 30 ans, occupe non seule-

ment une place prépondérante

dans le domaine du transport aé-

rien de passagers, mais est égale-
ment à l’avant-garde dans le do-
maine du frêt aérien. Dans les
soutes de ses Comètes, Air Fran-
ce transporte les produits du mon-

de entier.

Des orchidées rares orneront dé-
sormais la robe de soirée d’une
femme élégante de Montréal,
quelques jours après avoir été
cueillies en Afrique. Du Canada,
les dernières nouveautés en dis-
ques, films, journaux et magazi-
nes, ainsi que de nombreux autres
produits, seront transportés par
les avions rapides d'Air France,
ramenant la durée du transport à
quelques heures ou quelques jours

au lieu de semaines et parfois des

mois. Des créations de la haute

couture parisienne arriveront à

Montréal plus vite “qu’une femme

ne peut changer d'avis”. Au mo-

Teeny - —-

  

mes créations de la capitale de la

mode.

Depuis l'établissement des ser-

vices réguliers de l’Atlantique-

Nord à la fin de la guerre, le ton-

nage transporté sur ces lignes s’est

accru considérablement. Cette

grande popularité du frêt aérien

est due à toutes les facilités de

correspondances offertes, à la ré-

gularité des services et au soin ex-

trême avec lequel sont effectués

les transports des marchandises

les plus délicates.

Les conditions de transport et
les niveaux des tarifs n’ont fait

que s'améliorer, ce qui constitue

un autre facteur important dans

lessor  prodigieux qu'a pris le

transport aérien d’Air France.

Beaucoup de produits périssa-

bles n'ont jamais pu être trans-

portés par voie maritime et terres-

tre, —lente et souvent impossible.

A l'heure actuelle les mêmes pro-

duits sont transportés quotidien-

nement d’un hémisphère à l'autre.

Des sérums, des produits pharma-

ceutiques, et autres qui sont de-

manés d’urgence par des hôpitaux

ou des chirurgiens, peuvent au-

jourd'hui être transportés dans un

minimum de temps, sauvant ainsi

  ment même où les Parisiennes

descendront les Champs-Elysées, |

vêtues des merveilleuses créations

des couturiers réputés, les mont-|

réalaises élégantes se promèneront

rue Sherbrooke, habillées des mê- 
CAISSES ATTRAYANTES

FOUGÈRES
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CORROYE. DIM. : 12°

CORROYÉ. MONTANTS

D'ANGLE : 2" x 2*.

BANDES DE 2" EN LAITON

OU EN CUIVRE. CLOUS

DE 1* EN CUIVRE OU

CLOUS À TOITURE.

MARQUE DÉPOSÉE

“ajoute de la gaieté
-a toute occasion

  

  
 

Ou LEUR SERVIR DE NID.

COQUE DE NOIX DE COCO
COUPÉE EN DEUX, VIDÉE ET
VISSÉE SUR UNE BRANCHE.
POUR NOURRIR LES MOINGAUX

POUR S'ASSEOIR
ABR

A AUVENTT.

UNE SERIE DE CONSE
PRESENTES PAR

 

Noix de coco
Les coques vides de noix de coco se
prêtent à bien des utilisations—entre
Autres, à résoudre la crise du logement
- - » pour les moineaux. Placée conve- nablement, demi fait une
base idéale Dour aconstruc on d’un
nid do moinkay, -

La brochure illustrée ““Autour du foyer” est une

minedo renseignements sur la réalisation de ces

articles et de bien d’autres. Pour en obtenir un

exemplaire, écrives à MOLSON'S, Dépt F.,

a/s Jean Bricole, case postale 1600, Place d’Armes,

Montréal, P.Q.
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nes. Le transport aérien a ainsi

fourni durant les dernières déca-

des un apport des plus précieux

aux relations internationales.

 

Méparez-vous
maintenant
pourla

saison des
marinades!
Faites des

    
  

       
un grand nombre de vies humai-

 

    
   

    

 

  
     

  

      

 

     

     

  

  

 

  

 

    

         

CRUCHES

D'UN

GALLON

ET À LA

MESURE

À L'OMBRE
PORTATIF FAIT DE 2

TUYAUX D'EAU ASSEMBLÉES

AVEC DES RACCORDS ORDINAIRES.

DESSUS RECOUVERT DE TOILE

La

PRATIQUES

  



PASE QUATRE

Madeleine Caron parie de:

Spécialités de la maison
URE maitresse de maison peut facilement se faire une réputation de

cordon bleu. Il s’agit d’avoir quelques
platsqu’elle réussit si bien qu'elle n’en est
jamais inquiète. Ce n’est pas nécessaire
que ce soit coûteux: c’est la saveur qui
‘compte . . . et un peu aussi la façon de
présenter le régal.

Avec une bonne grande glacière élec-
trique, la cuisinière pourrait se spécialiser
dans les sorbets ou les glaces.

Uneglace, c’est un mélange de sirop et
de jus de fruit congelé, tandis que dans
le sorbet il entre ordinairement du lait et
un blanc d'oeuf, à part le sucre et les fruits.

Vous voyez tout de suite le parti que
vous pouvez tirer du sorbet. Votre mai-
sonnée adore sûrementles desserts glacés,
et le sorbet fait à la maison revient bien
meilleur marché que la crème à la glace
achetée au petit restaurant du coin. Du
lait, des fruits et des blancs d’oeufs, c’est
nourrissant au possible et, du moment que
vous les servez glacés, vous flattez à la
fois la santé et la gourmandise.

Choisissez donc, dans votre livre de cuisine, la recette qui vous plaît,
et pratiquez-la sur une grande échelle, N'oubliez pas qu’ilfaut remuer
le sorbet de temps à autre tandis qu’il se congèle, pour qu'il ne soit pas
encombré de cristaux. Le blanc d’oeuf battu en neige et incorporé dans
le mélange déjà à moitié glacé donne une tezture riche, mais plus légère
et agréable que la crème. Avec un peu de pratique, vous saurezcombien
de temps votre sorbet met à se congeler et vous vous organiserez en
conséquence. La plupart du temps, c’est plus agréable quand le dessert
n’est pas trop dur, qu’il est plutôt comme une bouillie épaisse . . . mais,
après tout, c’est affaire de goût.

On trouve, dans les magasins, des bâtons qu’on place dans les lats
de sorbets mis à geler pour faire aux enfants de délicieuses friandises.
Dans ce cas, il faudra naturellement quece soit gelé dur commepierre,
ou presque . . .

Il y a un petit inconvénient à toujours avoir unsorbet dans la glacière
.. . C'est que, quelquefois, la températuretrès froide attaque les légumes
frais... Ce serait une bonne précaution que de placer votre laitue lavée
et égouttée dans un double sac de vinylite tandis qu’elle attend d’être
mangée. Il faudrait aussi passer le contenu de la glacière au fur et à
mesure, et sans tarder . . . Alors les plats qui auraient souffert un peu
du froid serviraient avant que le mal soit devenu trop grand . . .

Mais pour revenir aux spécialités . . . Il y a la salade du chef qui peut
varier d’un foyer à l’autre. C’est facile comme tout! Ayez seulement soin
de couper votre viande froide en minceslanières commepour une soupe
julienne et servez aussi du fromage taillé comme la viande. Préparez
un grand plat de tous les légumes que vous aurez sous la main et dis-
posez des fagots de viande et des fagots de fromageici et là. Le fromage
est aussi nourrissant que la viande, et son emploi est commode, parce
qu’il fait durer la viande et permet de servir un plus grand nombre de
convives s’il arrive des visiteurs à la dernière minute.

Par exemple, il faudrait une bonne sauce mayonnaise ou une sauce
à salade pour accompagner la salade du chef . . . Prenez, dans un bon
livre de cuisine, une recette qui vous convient, et ensuite apprenez à
assaisonner cette sauce à votre façon, de sorte qu’elle soit autant à vous
toute seule que si vous l’aviez inventée. Et ne dites jamais comment
vous faites! . . .
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L'“Osservatore”’…

 

(suite de la page 8)

nouvelles locales et, en général, un
résumé des principales nouvelles
de la journée.

Des exemplaires de l'Osservato-
re Romano sont adressés à plu-

sieurs ambassades, à des congré-
gations religieuses et aux institu-

tions d'enseignement catholiques.
La circulation du journal a aug-

menté de 60,000 à 350,000 durant
le début de la guerre, lorsqu'il fut

le seul à publier des communiqués
de Londres, de Paris et même de

Berlin. Cependant, en 1940, lors-

que l'Italie renonça à sa neutrali-

té pour déclarer la guerre à la

France et la Grande-Bretagne, les

fascistes s’en prirent à la circula-

tion du journal qui tomba à 35,000,
la vente du journal en dehors de

la Cité du Vatican ayant été inter-
dite.

Plans de I'Ulster pour
le festival

Londres — L'Ulster se prépare

activement en vue du Festival de

Grande-Bretagne de 1951. Les ma-

nifestations comprendront une ex-

position industrielle et agricole,

des tournées de troupes de théâ-

tre et de danse, et des expositions

de peintres contemporains de

l’Ulster, ainsi que de photogra-

phies.

Demon sur tricycle

Dernièrement,Londres en
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moyens dontil dispose. |
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31 AOÛT 1950
Angleterre, M. Herbert Parkes de ;
Manchester (Lancashire) a abattu

J. A. Trudel, J. U. Grégoire,un record sur tricycle, parcourant

en trois jours et 38 minutes la dis- Tél. 491 Tél. 118g
tance qui sépare Land’s End, poin-

te extrême au sud-ouest de la

Grande - Bretagne, et John o’ —0®0—

Groats, pointe extréme au nord-

est. Il a dépassé de 8 h. et 48 mi-

nutes le record en tricycle établi

sur cette distance en 1949 par M. Trudel & Grégoire
J.-K. Letts de Londres. Notaires

Conférence sur la recherche
—0@0—en matière de bâtiment

LONDRES - Un congrès de vas-

te portée sur la recherche en ma-

tière de bâtiment aura lieu à Lon-

dres du 11 au 20 septembre, l'an

prochain. Ce sera le premier de ce

genre qui ait jamais été tenu et

on organise 4 cause du grand in-

térêt qui se manifeste à l'égard

de ce sujet en maints pays. On y

fera la revue du progrès réalisé

dans les recherches relatives a

l’architecture, la construction et

les aspects connexes du génie ci-
vil.

Professeurs canadiens aux
avionneries de Bristol

306, rue Radisson,

Trois-Rivières
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L'antiseptique Infaillible con.

tre la terrible maladie appe-

lée HERBE À PUCE (Poison
Ivy). Un traltement de 2 ou
3 jours est garanti comme
suffisant.

LONDRES - Un groupe de pro-

fesseurs, représentant les facultés

de génie de 11 universités cana-

diennes et actuellement en tour-

née en Grande-Bretagne, ont vi-

sité récemment les avionneries de

Bristol.
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Ecoliers explorateurs
 

Londres — La Société d’explo-

ration des écoles d’Angleterre

“‘explorera” peut-être le Canada,

l’an prochain. Les jeunes gens

qui participent à ces ‘“explora-

tions” ont de 16% ans à 18.

1356, Notre-Dame, =Tél.: 57
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La Croisade.

 

(Suite de la page 1)

mouvement de renouveau spi-

rituel toute la publicité néces-

saire. S. Exc. Mgr Pelletier, é-
véque des Trois-Rivieres, don-

ne la première causerie de la

Croisade sur le réseau fran-

çais de Radio-Canada, samedi

soir, à 6h. p.m. Certains quo-
tidiens ont consacré, depuis

usieurs semaines une page
PDeine a la Croisade du Ro-

saire. 110 journauxet plu-

sieurs revues ont déja publié

un grand nombre de commu-

niqués relatifs à la Croisade.
Le bureau central de la Croi-

sade a terminé la distribution
de 10 millions d’imprimés,
images, manuels, pancartes,

dépliants, etc, qui seront les

instruments de travail des zé-

lateurs de la Croisade.

RALLIEMENTS

Afin de susciter un vif en-
thousiasme et d’encourager les
zélateurs de la Croisade à ac-
complir leur noble mission,
un grand ralliement au Cap-
de-la-Madeleine aura lieu le
premier octobre; à ce rallie-
ment un grand nombre d’évê-  ques et de dignitaires seront
présents. Des ralliements lo-
caux à Québec, à Montréal, à
Ottawa et à Pembroke seront|
organisés au cours du mois de
septembre.

PREDICATION

Le dimanche 3 septembre
MM. les Curés commenceront
une série de neuf sermons spé-
ciaux sur le chapelet. Le pre-
mier sermon traitera de la
beauté, de la simplicité et de
l’excellence du chapelet.

 

 

| Vient de paraître |

Le Torrent
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par
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Anne Hébert prélude par
cet ouvrage à son grand |
talent de romancière et

d'écrivain.
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Roland Paillé
Gérant de Distrlot

i

187 Radisson,

Trole-Rivières.   Fat" Tou sen |

La mode:
tendances printanières

 

Londres — On peut déduire
maintes tendances pour le prin-
temps de 1951, des collections
d'automne exposées récemment à
Londres. La velvétine, par exem-
ple, promet de revenir fermement
à titre de tissu à la mode, non seu-
lement pour les jaquettes courtes
jointes à des jupes tailleur en
lainages, mais pour les manteaux
longs. Les cols-châles reviennent
également, bordés, parés de ve-
lours ou doublés de couleurs con-
trastantes. Ces cols, il va sans
dire, ne seront probablement pas

ils pourraient avoir une influence

importante sur la ligne du cou. La

ligne tunique pourrait faire l'ob-

jet d’une renaissance intéressante

pour les robes du soir aussi bien

que du jour. On s’en est servi avec

Erand succès dans des robes du

soir plissées à jupes amples et l'on

peut croire que les couturiers ne

négligeront pas les possibilités
qu’elle offre pour briser ou accen-
tuer une ligne; en outre, c’est une
idée qui peut servir de diverses
façons aussi bien pour les jupes
très amples que pour les silhouet-
tes étroites, tubulaires. Quant à
la robe d'après-midi, tout semble
indiquer que les couturiers s'ef-
forceront de joindre l'apparence
habillée aux lourds et luxueux des accessoires du printemps, mais

 

tissus qui, depuis les trois derniè-
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res années ou environ, se présen-

talent avec tant d’avantage dans

le costume tailleur. Les couleurs,

pour tousles tissus, seront brillan-

tes, inusitées et variées. Change-

ment agréable après les coloris

assourdis si en vogue depuis quel-

ques saisons et qui annonce une

année haute en couleurs pour le

Festival de Grande-Bretagne, du

 

moins dans le secteur vestimen-

taire. Le groupe des couleurs ri-

ches comprend l’orangé, le jon-

quille et les jaunes moutarde, le

brique, ainsi que les rouges oran-

gés ou teintes de bleu, les verts

brillants teintés de jaune, certains

mélanges bleus-verts subtiles et

de riches bruns dorés.
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Vous trouverez chez

J. A. GOSSELIN

le plus vaste assortiment en

ville de chaussures pour éco-

liers et écolières, à prix mo-

dérés,

Vous trouvez que tout est

cher? Venez visiter nos

comptoirs de chaussures, et

vous y trouverez de réelles

aubaines qui vous feront

économiser.

Service de Rayon-X pour

vérifier l'ajustement.

*

1392, rue Hart  

  

Une visite vous convaincra du choix dans les

meilleures marques de chaussures

Jo A. GOSSELIN
Marchand de chaussures
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Représentant exclusif pour les chaussures du

Dr M. W. LOCKE et HARTT
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Et il y avait à pein

Alcan possède aujour

‘ALUMINUM CO commencé, aux Chutes Shawinigan,

. 9 . * ff t é es Pi : :

d hui douze usines, toutes aflec a industrie de

LC 4 ies indépenl'aluminium; et plus de 1000 compagniesind penda de formes utiles—de
ies du Canada, donnent t

Phamble “canard” au wagon à marchandises.

PANY OF CANADA; LTD:
* Fournisseurs d'alumintum au Canada es à l'étranger.

Usines à Shawinigan Falls, Arrids, He Maligne, Shipehaw, Port-Alfred,

1950 marquele50e anniversaire des ustensiles Wear-Everau Canada.

#17 Ces ustensiles de cuisine, en aluminium,furent présentés au publio

canadien au commencement du 20e siècle. Leur popularité fut si immédiate

que, dès 1912, il fallut bâtir, à Toronto, une nouvelle usine pour subvenir à la à on)

, da, la première manufacture d'articles en aluminium. 3

demandeeiNg ans que la première fonderie canadienne avait
de fondre des lingots d'aluminium!

Wakefield, Kingston, Toronto et Etobicoke.

 

    

      

   



PAGE SIX

 

ENTRE-NOUS
 

On sait que les risques que cou-

rent parfois les journalistes pour

s'assurer matière à bonne copie,

notamment en Corée où des cor-

respondants de guerre sont tombés

sous les balles nordistes en sus de

ceux que l'avion a expédiés aux

Portes perlées. Dans la presse ru-

rale semainière, on y risque moins

ses os, encore que quatre confré-

res aient survolé l’Atlantique, par

deux fois, en février dernier. Il est

maintenant question, pour septem-

bre ou octobre, d’une croisière aé-

rienne jusqu’à Lake Success pour

les camarades de l'Association. En

attendant, ils en feront une autre,

celle-là de Magog à Newport, sur

les 26 milles du lac Memphrema-

gog, lors du congrès des Hebdos

des 15-16-17 sept. prochain. Les

inscriptions ont déjà dépassé la

centaine, presque sans compter,

comme dans les récits bibliques,

les femmes et les enfants . . . terri-

bles !

* * *

Il faut être satisfait de ce qu’en-

fin des maisons d’enseignement lo-

cales, encouragées en cela par les

commissions scolaires, aient décidé

de louer les livres de classe aux é-

lèves plutôt que leur vendre. L'a-

chat des manuels est très cher et

obére sérieusement le budget des

familles moins riches. Le loyer des

livres peut se faire à prix for mo-

diques et l’élève n’en souffre pas

dans ses études, évidemment. Ce

n’est pas la marque de quelques

doigts, posés par un prédécesseur

qui prévient un écolier d'étudier

sa leçon !

* * *k
“Las de la propriété particulié-

re, voulez-vous faire du gouver-

nement un propriétaire unique

distribuant à la communauté de-

 

 

VISITEZ; es :

VOTRE

CANADA

en ‘59 _
Apprenez à mieux connaître votre |

pays — visitez-le par voie du Paci- |
fique Canadien. Voyagez à bord de !

trains confortables . . . arrêtez-vous |

dans les excellents hôtels du

Pacifique Canadien, situés dans les :
grands centres et les plus belles

villégiatures du pays.

Traversez lea Grands Lacs ou

faites une croisitre en Alaska, a

bord d’un confortable vapeur du

Pacifique Canadien. Rendez-vous

au Yukon et jusqu’au delà du

cercle polaire dans un avion des

Canadian Pacific Air Lines.

Nous vous aiderons à organiser

votre voyage. 
J. A. TOURVILLE

942, rue Notre-Dame

Trois-Rivières

  

   
  

venue mendiante une part mesu-

rée sur le mérite de chaque indi-

vidu? Qui jugera des mérites ?

Qui aura la force et l’autorité de

faire exécuter vos arrêts? Qui

tiendra et fera valoir cette banque

d'immeubles vivants? Ne vous y

trompez pas, sans la propriété in-

dividuelle nul n’est affranchi. La

propriété n'est autre chose que la

liberté”. — Châteaubriand (Mé-

moires d'Outre-Tombe, 1841).

* * +

“La sécurité du travail, cela si-

gnifie des emplois qui durent —

uneliste de paye stable. D'où vient

cette liste de paie? Pas de la caisse

de la compagnie qui embauche et

paie le travailleur, bien que les

apparences portent à le croire; de

fait, l'argent disponible de Ia com-

pagnie ne suffirait pas à soutenir

la liste de paie pendant plus de

quelques semaines. Le montant

nécessaire à la liste de paie doit

provenir de ces gens qu’on appelle

les clients.

“On aura des clients satisfaits si

l’on sait protéger l'article fabri-

qué contre trois pierres d’achop-

pement : mauvaise conception,

qualité inférieure, prix de vente

LE BIEN PUBLIC

trop élevé. Pour arriver à ce ré-

sultat, il faut que ceux qui fabri-

quent et ceux qui vendent le pro-

duit accomplissent un travail d’é-

quipe.” (Ron Lowery, haut offi-

cier de la Canadian Construction

Machinery Worker's Union).

 

FOULE DE 20,000 PELERINS
AU CAP-DE-LA-MADELEINE

Comme par les années passées

les Cercles Lacordaires et Jeanne

d'Arc se réunirent au Sanctuaire

National de Notre-Dame du Cap

pour leur pèlerinage interdiocé-

sain.

Plus de 20,000 pèlerins vinrent

en pèlerinage de toutes les parties

de la province de Québec. On si-

gnale même la présence d’un grou-

pe de Sudbury avec leur drapeau.

 

  M ACES 

 

DE LA ROUT  TE  

  

Ces personnes ont organisé un

voyage spécial pour venir prendre

part à cette journée Lacordaire,
En raison de circonstances par-

ticulières, sept trains spéciaux du-

rent être contremandés. Malgré

tout, cette journée Lacordaire fut

un véritable succès. Signalons la
présence de l’aumônier général, le
R. P. Ubald Villeneuve, o.m.i,, de

Québec. Monsieur 1'abbé Magnan

des Trois-Rivières, assistaient a

la féte accompagnés de nombreux

aumôniers venus avec leurs grou-

pes de Lacordaire et de Jeanne

d'Arc. Monsieur Roger Ellison,

président général, Monsieur Ar-

mand Bélanger, président diocé-

sain des Lacordaire des Trois-Ri-

vièress, Mme Arthur Rousseau,

présidente diocésaine des Jeanne

d'Arc des Trois-Rivières, M. René

Noreau, président diocésain de

Québec, et Monsieur Honorius

Fracoeur, vice-président diocésain

des Trois-Rivières, on bien voulu

être de la fête.

Voici la liste des groupes venus

au Sanctuaire en cette journée :

La Confraternité des Pélerins de
. Chicago, un groupe de Clara City,

Minnesota. avec leur curé, le Pére

Glidden, un autre groupe de New-  

we

0
JEUDI, 31 AOUT 1950

York, ‘E.-U. Des groupes de Va).
leyfield, de Saint-Camille, de Qué.
bec, de Saint-Damien, de Roxton
Pond, des St-Jean d'Iberville, de

St-Lambert, de Longueuil, de

Hull, Qué.; de Sudbury, Ont, de
l’Ancienne Lorette, de Lachute, de
St-Ferréol,, de St-Grégoire de

Montmorency, de St-Jean des pi.
les, de Beaupré, de St-Jean Port.

Joli, de Bromptonville, des Cèdres,
de St-Jean de Matha, de St-Tite,

de Victoriaville, de St-Hyacinthe,
de St-Charles de Limoilou, de
Charlesbourg, de St-Joseph de So.

rel, de Montmagny, de Pierreville
de Drummondville, de Ste-Flore,
de St-Ubald, de St-Pierre, I.O., de

Grondines, de Plessisville, de St-

Marc de Shawinigan, d'Almaville,
de St-Sauveur, de Ste-Jeanne
d’Arc, de St-Flavien, ‘de Ste.

Foye, Québec, de Tingwick, de

Petite Rivière St-François, de Lo-

retteville, de St-Augustin, de St-

Charles de Drummond, de Ste-A-

gathe de Lotbiniére, de Si-Geor-
ges, de St-Patrice, de Montréal, de
Québec et d’ailleurs.

Le sermon de circonstance fut

donné par le R. P. Victor Lelièvre,
o.m.i., de Jésus Ouvrier, Québec.
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du danger.

   

 
3. Quoique souffrant 

> RB Hoa : }

1. Par une belle journée du début de l’été, Auguste
Prénovost déambulait rue Marie-Anne, à Montréal.
Au coin de la rue Rivard — une intersection très
achalandée — il vit un rassemblement. Des gens
gesticulaient en direction d’un cheval qui galopait
à une allure folle, attelé à une voiture de boulanger.
Un regard suffit à Prénovost pour se rendre compte

encore

accident récent, Prénovost ne
songer à son propre péril. Se jetant sur les rênes du
cheval, il est traîné sur une longue distance avant
de réussir à arrêter l’animal. Pour sa présence d’esprit
et son sang-froid, nous sommes heureux de décerner le
Prix d’Héroïsme Dow à ce courageux citoyen.

 

  

 

2 o
de côtes brisées lors d’un-

perd pas une seconde à

 

BLESSÉ, UN HOMME RÉUSSIT
MAITRISER UN CHEVAL EM

A
/
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2. La voiture n’avait pas de conducteur! Quelque chose

Auguste Prénovost, de Montréal, Qué., se jette sur un cheval emballé pour prévenir un désastre

 ots © Henn

avait épouvanté l’animal qui filait zigzaguant vers
le plus fort dela circulation. D’un coup d’oeil, Préno-
vost voit des enfants qui jouent . . . des piétons
traversantla rue . . . des automobiles, des bicyclettes.
Un accident grave, peut-être une tragédie les attend.
D se précipite donc pour faire face à la bête affolée.

 

LE PRIX DOW est un témoi e d’admiration pour les
actes de bravoure extraordinaires. Il est décerné sous ta forme
d’un certificat d'honneur qu’accompagne une obligation
d'épargne du Canada de $100. Le Comité du Prix Dow,
composé de rédacteurs de quotidiens importants, choisit les
méritants suivant les recommandations d'une agence de
nouvelles nationale.

LA BRASSERIE DOW - MONTREAL
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Roberts, Langlois, Laforest, Serres

dans la course La Tuque-Trois-Rivières

 

gill Roberts, Gaston Langlois,

Jean-Louis Laforest, Paul-E. Ser-

res, Jean-Louis Decelles, cinq bril-

tants cyclistes de Montréal vien-

nent de s'inscrire pour participer

à la course La Tuque-Trois-Rivié-

res pour le championnat de la

Mauricic qui aura lieu les 3 et 4

septembre et organisée par l’As-

sociation Cycliste et Athlétique

Inc. de notre ville.

Ces cyclistes ont participé à la

course Québec-Montréal qui a été

courue dimanche dernier et Bill

Roberts fut le premier cycliste de

la province en se classant 4e tan-

dis que Serres s’empara de la 5e

position. Ces cyclistes seront du

nombre des dangereux concurrents

qui tenteront de se procurer le fa-

meux maillot jaune qui sera dé-

cerné au gagnant de chaque étape.

De Québec, Georges Lachance

qui fut champion du Canada en

1944 nous annonce qu’il viendra

avec 7 ou 8 coureurs dont plusieurs

ont fait connaissance avec la cour-

se Québec-Montréal dimanche. Les

plus connus du nombre seront Ro-

pert Leblond qui s’empara de la

15e position et Evariste Lavoie qui

termina en 23e place et le jeune

Raoul Jobin qui, à sa première sai-

son a participé à presque toutes

les courses disputées un peu par-

tout dans la province cette saison.

Les cyclistes annoncés seront au
poste lorsque le Maire Omer Jour-

neault donnera le signal du départ

le 3 septembre au matin en face

du Monument

Comme ies cyclistes doivent. par-

tir de bonne heure de La Tuque
une messe spéciale sera dite spé-

cialement pour les participants

ainsi que les organisateurs et ious

ceux qui seront là pour le départ.

Cette course suscite un immen-

se intérêt partout dans la région

et un peu partout l’on cherche à

sorganiser afin de suivre les cy-
clistes dans une route qui ressem-

ble un peu au fameux tour de

France car les cyclistes vont par-

 
2 |

du SacréCoeur.

courir toutes sortes d’obstacles

dont des bouts qu'ils seront obligés

de faire à pieds à côté de leur ve-

lo surtout dans les côtes et à cer-

tains endroits, ils devront faire at-

tention et se suivre à la file in-

dienne pour ne pas risquer de fai-

re des chutes dangereuses et de

risquer d'abandonner car cette

épreuve terminée les vaillants cy-

clistes seront largement récompen-
sés.

Uneattraction toute spéciale se-

ra donnée à St-Rock-de-Mékinac

lorsque les vétérans de la velo fe-

ront une course spéciale. Parmi

ceux qui participeront à cette

course qui ne sera pas bien lon-

gue, les spectateurs verront pres-

que tous les cyclistes qui ont par-

ticipé à les courses précédentes

sur l’ancienne route.

 

Le cinéma a Yell et Unst
 

Londres — Enfin, le cinéma est

parvenu a Yell et Unst, les deux

points les plus au nord du Roy-

aume-Uni. Une fois par quinzaine,

les 1,805 habitants d’Unst et les

2,129 habitants de Yell, a la poin-

te extrême de l’Ecosse, pourront

abandonner leur pêche et leur

confection de bas pour voir des

films. La Guide du film des Hau-

tes terres et des îles a fourni à

William Williamson, ingénieur de

T.S.F. à Yell, un projecteur et un

écran portés en un camion qui fait

la tournée de Yell deux fois par

mois. Puis un yacht le transporte

avec ses films par voie de mer

jusqu’à Unst. L’auditoire le plus

| considérable qu'il ait eu 3 Yell a
été de 167 et, à Unst, de 163.
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Achetez-le par cartons de 6 bouteilles

Seulement 25c — plus le dépôt de 2c par bouteille
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vO“il ne suffit plus de parler pour sauvegarder nos

Servez votre pays dansl'active
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Canada a besoin
; d'hommes immédiatement

POUR SON CORPS BLINDÉ

Chauffeurs et artilleurs de chars de combat . . .

Mécaniciens de véhicules.

    Entrez dans les forces défensives toujours croissantes du Canada.

Faites partie d’équipés de combat homogènes en vous enrôlant dans

le Corps blindé, l’avant-garde de l’armée mobile moderne.

en renforçant aujourd’hui les forces

armées du Canada pour préparer la i

défense contre l'agression partout. pe

PRÉSENTEZ-VOUS SANS TARDER A
. A

Dépôt d'effectif No 3, Hutte 41, Covefleld, Québec, P.Q. Vous serez accepté si vous êtes

Dépôt d'effectif No 4, 772 ouest, rue Sherbrooke, Montréal, P.Q. 1 Citoyen canadien où sujet britannique.

Ch n ble “’C”, rue Lisgar, Ottawa, Ont.
.

Te own ouslo ours
2. Agé de 17 à 29 ans.

Les dépôts sont ouverts tous les jours de 8h15 du matin & 10h. du soir. 3. Célibataire.

Apporlez voire extroit de baptême st vos certificats d'études. 4. Si vous subissez avec succès les épreuves de l'Armée.

5. Si vous offrez de servir'n’importe où.

aARMÉE ACTIVE DU CANADA5A/V”
SR
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(Suite de la page 1 .)

et l’on envisagerait tout d’a-
bord l’éviction de toutes les
puissances occidentales pré-
sentement installées en Asie.
Comme les démocraties paient
cher la demi-paix qu’elles ont
cru bon de se donner en sacri-
fiant à la Russie soviétique le
plus clair de leur victoire, de
leurs intérêts et de leurs prin-
cipes.

Une rumeur qui surprend
 

La 45e exposition annuelle
de la Vallée du St-Laurent,
qui vient de se terminer. a
renversé tous les records d’as-
sistance et de recettes. La si-
tuation de la Commission de
l’Exposition devrait se renfor-
cer à la suite de ce grand suc-
cès d'estime et d'intérêt. Au
lieu de cela, la rumeur nous
informe que les commissaires
et le secrétaire s’apprêtent à
démissionner sous peu en bloc,
pour protester contre l’ingé-
rance gênante que pratique le
Conseil au sein de cet orga-
nisme, lequel a besoin qu’on
lui laisse les coudées franches,
dansles limites d’un sain con-
trôle. Les commissaires se-
raient, paraît-il mécontents du
peu de latitude administrative
qu’on leur laisse et ce serait là
le motif officiel de leur démis-
sion éventuelle.
Nous voulons bien croire

que ce serait là une raison suf-
fisante, encore qu'il reste tou-
jours possible de trouver une
solution a cette petite crise
d’autorité. L’expérience du
passé nous dit pourtant que la
rumeur cache d’autres raisons,
sans doute fort intéressantes,
et qu'il nous tarde de connai-
tre. Nous espérons que les in-

ze
A

D'UNE REPUTATION

 

    
          

 

 
  

téressés s’expliqueront bien-
tôt à ce sujet.
L'impression qui nous vient

du dehors est que la Commis-
sion de l'Exposition s’est mon-
trée compétente dans l’exécu-
tion de sa tâche et que, sous sa
direction administrative, les
possibilités multiples de notre
Parc ne font que commencer
à être exploitées au profit de
la collectivité.

Deux chefs...
 

(Suite de la page 1)

les autres nations européennes: un

plan acclamé par les dirigeants a-

méricains et européens comme la

plus audacieuse, la plus construc-

tive des initiatives gouvernemen-

tales prises depuis la fin de la

guerre.

 

RETROUVEZ
LA JOIE DE VIVRE
AVEC FRUIT-A-TIVES
Vous pouvez être sûr de l'efficacité de
FRUIT-A-TIVES. Ce composé, préparé
scientifiquement suivant l’ordon-
nance de médecins célèbres, a fait ses
reuves dans des milliers de cas. Les
ÉRUIT-A-TIVES sont composés de
fruits et de plantes.
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DOMINION
BANFF & LAC LOUISE

Wagons-lits et voitures ordinaires
ren plus confortables par l’air
climatisé. Repas délicieux. Pay-
sages grandioses! Agrémentez votre
voyage d’une croisière sur les
G Lacs, pour le même prix
que le billet de chemin de fer de
première classe. Seuls les repas et

couchette sont en supplément.

Renseignements complets de

F. FORTIER, Agent régional

Gare Windsor, Montréal
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LIVRAISON RAPIDE

SERVICE IMPECCABLE

CHARBONS—HUILES—BOIS

Des milliers de clients satisfaits.
Suce, rue Milot Rue Du Fleuve.

POUR TOUS VOS
COMBUSTIBLES

437Appelez
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“L'OSSERVATORE ROMANO” JOURNAL

UNIQUE DANSL'UNIVERS

 

Chaque matin, le Pape et Staline lisent I'Osservatore Romano,
publié depuis 90 ans au Vatican.

 

Chaque matin, sauf le lundi,

lorsqu'il entre dans son cabinet de

travail à 8h, le Pape Pie XII,

prend sur son pupitre une petite

enveloppe brune sur laquelle sont

‘imprimés en italien les mots: “A
Sa Sainteté, Pie XII, heureusement

règnant” Le Pape l'ouvre.

Pendant une demi-heure et par-

fois 50 minutes, le chef spirituel

de 428 millions de catholiques, qui

est âgé de 74 ans, lit et étudie son

exemplaire de l’Osservatore Ro-

mano, l'organe semi-officiel du

Vatican et l’arme visible contre les

ennemis de l'Eglise dont le princi-

pal est aujourd’hui le communis-

me. Le journal en est à sa 90e an-

née de publication.

Au Kremlin, un exemplaire de

l’Osservatore Romano est placé

chaque jour devant le premier mi-

nistre Staline. Depuis des années,

le Kremlin reçoit trois des 60,000

exemplaires du quotidien du Va-  

tican qui n’est pas publié le di-

manche. ;

L’Osservatore Romano ne res-

semble à aucun autre journal au

monde. Il fut fondé le ler juillet

1861 en vue de défendre le Vati-

can contre les attaques croissantes

du peuple italien qui avait enlevé

au Pape ses Etats. Il s’en prit

d'abord à l’homme d'Etat Camillo

Cavour. ’

Le journal du Vatican n’a jamais

cessé de lutter. Depuis une tren-

taine d'années, c’est Guiseppe Dal-

la Torre, comte de Sanguinetto,

qui en donne le ton et qui en écrit

90 p. 100 des polémiques sans rné-

nagements et parfois vitrioliques.

Lorsque le comte de Sanguinet-

to rénlique à la radio moscovite, à

la Pravda ou au parti communiste

italien Unita, il peut dire crûment

d’un adversaire communiste:

“Il ment et il le sait, car s’il ne

mentait pas il ne pourrait pas ser-  

JEUDI, 31 AOÛT 1959
vir son maître.”

Le rédacteur de l’Oscervat
aujourd'hui âgé de 65 ans gt qui
depuis 1933 est président de
l’Union internationale de la Pres.

se catholique, ne se sert jamais

d’un clavigraphe. C’est à la main

qu’il griffonne sa colonne quoÿ.

dienne, comme le fait d’ailleurs
chacun de ses 15 reporters,
Au troisième étage de l'un des

petits édifices de la Cité du Vati.
can, où est situé l'établissement de
l’Osservatore Romano, chacun des
reporters occupe une pièce privée

le long d’un corridor paisible.

ore,

Chaque matin, les tâches à ac.

complir sont distribuées aux re-

porters. Chaque article a sa place
marquée dans l’édition de la jour-

née.

Une grande partie du journal est
réservée à la présentation des opi-

nions de l’Eglise sur des sujets va_

riant de commentaires sur de nou-

veaux ouvrages au malthusianis-

me. Dans une édition typique, on

peut lire le compte rendu des au-

diences accordées par le Pape ce

jour-là; un discours de Sa Sainte-

té; de la documentation venant
d’autres pays; de commentaires

sur les arts et les films du jour; des

(Suite à la page 4)
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Dans la région des
TRO!S-RIVIERES,

les besoins téléphoniques excèdent

les disponibilités, MAIS. . .

 
nous employons toutes nos ressources à l’exécution des commandes
accumulées. Depuis quelques mois, nous avons raccordé 1,000
nouveaux téléphones aux Trois-Rivières et nous sommes en train
de compléter deux séries de travaux à l'extérieur qui nous permet-
tront de fournir graduellement le service aux familles de Ste-Mar-
guerite et du Cap-de-la-Madeleine dont les nomsfigurent sur notre
liste d'attente.

Nous utilisons plus de 11,000 milles de fil pour compléter les ex-
tensions requises — ce fil étant enfermé dans un câble de plomb
qui le protégera longtemps contre les avaries.

Toute addition d‘appareils au réseau local et toute amélioration
apportée au service, accroissent l'usage et la valeur de chaque
téélphone. Nous visons à fournir le meilleur service. possible. à*fous
ceux qui le désirent, aussi rapidement que nous le pouvons.

 

Le gérant, P. E. BEAUCHAMP

%

LA: COMPAGNIE:DE"TELEPHONE-BELLsDU CANADA:  


